
Ainsi, le Pacte vert pour l’Europe 
vise en partie les sols et plusieurs 
initiatives européennes récentes 
concourent à l’atteinte de ses objec-
tifs. La Commission européenne a 
notamment adopté en 2021 une 
nouvelle stratégie thématique pour  
la protection des sols de l’Union 
Européenne, concrétisée par une 
proposition de directive relative à la 
surveillance et à la résilience des 
sols en juillet 2023. Elle a également 
mis en place en 2020 un Observa-
toire Européen des sols (EUSO), 
pour connaître et suivre l’état des 
sols dans les États-membres. 

En outre le programme EJP SOIL 
(European Joint Programme), centré 
sur les sols à usage agricole, et la 
mission européenne « un pacte pour 

Les Instituts techniques agricoles, acteurs 
clés de la gestion durable des sols dans  
les systèmes agricoles et forestiers.

des sols sains en Europe » ciblant 
l’ensemble des usages des sols, 
sont deux initiatives majeures des 
programmes-cadres de recherche et 
innovation européens. Leurs résul-
tats pourront être mobilisés tant par 
les acteurs de la recherche que par 
les décideurs politiques. 

En France, le sujet a également 
gagné en importance depuis 2015, 
année internationale des sols et du 
lancement de l’initiative 4 pour 1000.

Plusieurs politiques et initiatives 
françaises récentes sont directement 
liées aux sols, comme la stratégie 
française sur l’énergie et le climat 
(SFEC), qui inclut la troisième straté-
gie nationale bas carbone (SNBC3). 
Par ailleurs, la loi du 22 août 2021 
dite « Climat et Résilience », inscrit 
l’objectif zéro artificialisation nette 
(ZAN) dans le code de l’urbanisme 
et introduit dans le droit français la 
notion de  « fonction écologique » 
d’un sol. 

Le saviez-vous ?

La reconnaissance des 
sols dans les politiques 
publiques internationale, 
européenne et nationale 
progresse ces dernières 
années. 

Il faut plusieurs siècles à plusieurs 
milliers d’années pour qu’un 
centimètre de sol se forme.  
Les sols ne constituent donc  
pas une ressource renouvelable 
à l’échelle humaine.

Durée de formation  
des sols

Un seul gramme de 
sol peut contenir des 

Le sol est un des 
habitats les plus 
diversifiés de la planète

La SAU française :  
49% de la surface  
métropolitaine en 2020 
(ou 26,9 millions ha)

38%

Les sols agricoles dans  
le monde et en France

La SAU* mondiale 
représente 38% de  
la surface des terres 
émergées en 2020  
(ou 5 milliards ha)

* SAU (superficie agricole utilisée) : 
terres arables, prairies, vignes et vergers
Sources : FAO https://www.fao.org/soils-portal/
soil-biodiversity/facts-and-figures/en/
https://vizagreste.agriculture.gouv.fr/la-superficie-
agricole-utilisee.html

La gestion durable des sols,  
un enjeu dont les ITA s’emparent

millions d’individus et plusieurs 
milliers d’espèces de bactéries.
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La bonne gestion  
des sols agricoles  
et forestiers,  
une question 
d’équilibre

Les fonctions des sols et les processus sous-jacents sont interdépendants : 
certains sont en synergie et d’autres peuvent parfois entrer en concurrence.
Le forestier ou l’agriculteur doit tenir compte de la multifonctionnalité des sols et 
donc gérer des compromis. Il recherche un équilibre entre les différentes fonctions 
du sol pour favoriser l’expression des services écosystémiques attendus.  
Quel que soit l’usage, disposer des connaissances et outils nécessaires pour arbitrer 
ces compromis de manière éclairée représente l’un des principaux défis actuels.

Stocks de carbone dans les sols
Dans un contexte de changement climatique, il est nécessaire de réduire la teneur de 
l’atmosphère en gaz à effet de serre comme le CO2. Les plantes, via la photosynthèse, 
consomment du CO2 pour le transformer en matière organique. 
Les racines, les résidus de culture et les litières (feuilles et rameaux en forêts, vignes et 
vergers) apportent au sol de la matière organique qui nourrit la faune du sol. Principal 
constituant de la matière organique, le carbone s’accumule ainsi dans les sols sous des 
formes plus ou moins stables. Ces stocks de carbone se répartissent sur toute la 
profondeur du sol (variable selon les types de sol). Ils sont toutefois plus importants en 
surface (couche 0-30 cm) qu’en profondeur et donc sensibles aux usages et pratiques 
agricoles et sylvicoles.

Sols, fonctions et services écosystémiques :  
de quoi parle-t-on ? 

Régulation des 
échanges gazeux 
avec l’atmosphère 

(processus climatiques) 
 

Régulation de la 
qualité de l’air

Régulation des maladies 
et des ravageurs

Conservation de la 
biodiversité

Production de 
biomasse 

alimentaire 
et non alimentaire

Support et 
conservation de 

patrimoine 
socio-culturel

Recyclage des déchets 
et effluents

Régulation de l’érosion et 
des glissements de terrain

Habitat pour les 
organismes et 

régulation de la 
biodiversité des sols

Rétention et 
fourniture de 

nutriments pour 
les organismes 

du sol et les 
végétaux

Stockage, recyclage 
et transformation 

des matières 
organiques 

Rétention, 
circulation et 

infiltration de l’eau 

Filtre, tampon et 
dégradation des 

polluants  

Régulation 
quantitative et 

qualitative de l’eau

Régulation du climat 
local et global

Support 
physique stable 

pour les 
végétaux 
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©Thomas FEISS, projet «Histoire des forêts du plateau Lorrain», 2018

Les sols constituent la couche superficielle 
de la croûte terrestre, jusqu’à la roche 
mère. Ils sont constitués d’éléments  
minéraux et organiques, d’eau,  
d’air et d’organismes vivants. 

Leur épaisseur peut varier  
de quelques centimètres  
à plusieurs mètres voire 
dizaines de mètres  
sous certains climats. 

Ils sont le siège d’un grand 
nombre de processus 
physiques, chimiques et 
biologiques assurant de 
multiples fonctions, comme 
le recyclage de la matière 
organique et des éléments 
nutritifs, ou la régulation  
du cycle de l’eau. 

À travers ces fonctions, les sols 
rendent des services à la société,  
tels que la fourniture d’aliments,  
la régulation des inondations. 
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Les ITA sont des organismes de 
recherche appliquée et de dévelop-
pement, à but non lucratif, qui 
conduisent des travaux pour accom-
pagner les exploitants agricoles et 
forestiers et l’ensemble de leurs 
filières vers des pratiques durables, 
en phase avec l’état d’avancement 
des connaissances et en adéquation 
avec les attentes sociétales. 

Spécialisés par filière, ils assurent 
appui technique, expérimentation, 
expertise, formation et information 
aux professionnels du monde agri-
cole et forestier, et joue ainsi un rôle 
essentiel dans la création et la diffu-
sion de l’innovation agricole depuis 
60 ans.

L’Acta est la tête de réseau des 
Instituts techniques agricoles, qui 
rassemble 19 ITA qualifiés. 

L’Acta et les ITA  
se mobilisent pour mettre  
à la disposition des 
professionnels des 
connaissances et outils 
opérationnels pour une 
gestion durable des sols 
agricoles et sylvicoles. 

Si les ITA intègrent le sol dans leurs 
travaux depuis de nombreuses 
années, la thématique s’est renfor-
cée depuis 2015. 

En témoigne notamment la mission 
inter-instituts « Agropédologie », 
créée en 2016, qui rassemble 
aujourd’hui 7 ITA autour de l’Acta et 
leur permet de mutualiser et capitali-
ser leurs actions autour de ces 
enjeux. 

Les activités de la mission s’arti-
culent autour des axes suivants : 

 > données sols et outils d’aide à la 
décision (OAD) ; 

 > méthodologies et connaissances ; 
transfert et diffusion ; 

 > animation et gestion de partena-
riats. 

Parmi les productions récentes du 
groupe des référents sol des instituts, 
on peut citer une note technique  
sur l’utilisation du potentiel RedOx  
dans la gestion des sols ou une note 
synthétique sur les concepts de ferti-
lité, qualité et santé des sols.

Les Instituts techniques agricoles 
s’impliquent dans des projets de 

recherche appliquée à l’échelle 
nationale et européenne et travaillent  
notamment à la construction d’indi-
cateurs et de référentiels permettant 
de mieux appréhender la qualité des 
sols (cf. pages 5 et 6). Ils cherchent 
à développer des pratiques de 
gestion à la fois adaptées au chan-
gement climatique et permettant aux 
sols agricoles et forestiers de jouer 
leur rôle dans l’atténuation de ce 
dernier. 

La préservation des sols nécessite 
l’implication de tous les acteurs 
(experts, pouvoirs publics, collectivi-
tés, agriculteurs et forestiers, ...)  
et une approche transversale. L’Acta 
et les instituts techniques se mobi-
lisent également dans l’animation de 
réseaux d’acteurs et de dispositifs 
expérimentaux favorisant le partage 
d’expérience et la coordination des 
initiatives scientifiques et techniques 
sur les sols. Forts de leurs expertises, 
l’Acta et les instituts techniques 
éclairent également les pouvoirs 
publics sur la question des sols agri-
coles et sylvicoles. 

Davantage d’informations  
sur les travaux et les enjeux couverts 
par les Instituts techniques 
agricoles : cf. page 7

Défis et rôle de l’Acta et des Instituts 
techniques agricoles (ITA) 

Les stocks de carbone varient en fonction du type de sol

Source :  «Statistiques sur les stocks de carbone (0-30 cm) des sols du réseau RMQS», https://doi.org/10.15454/RURZXN, Recherche Data Gouv, V2

stocks moyens sur une couche de 30 cm en *t/ha

FORÊTS

~ 80 t/ha*
PRAIRIES 

PERMANENTES

~ 82 t/ha*

TERRES  
AGRICOLES

~ 51 t/ha*

VIGNES

~ 38 t/ha*
VERGERS

~ 46 t/ha*

https://www.acta.asso.fr/le-reseau/
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Le réseau national d’expertise 
scientifique et technique sur les sols 
(RNEST) vise à fédérer les acteurs 
français de la recherche, du déve-
loppement et de l’innovation (RDI) 
travaillant en lien avec la gestion et 
la préservation des sols, pour tous 
les usages (agricoles, forestiers, 
urbains, etc.). 

L’objectif est de renforcer la coordi-
nation et la visibilité des initiatives 
scientifiques et techniques liées aux 
sols en France et de promouvoir les 
interactions entre parties prenantes, 

Les Instituts techniques agricoles 
ont mis en place des dispositifs 
expérimentaux pour produire avec 
les producteurs des références 
favorisant la transition agroécolo-
gique et un accompagnement vers 
la multi-performance, adapté à la 
complexité des systèmes de culture 
sur le territoire national.

L’action Syppre est portée par 
ARVALIS, Terres Inovia et l’ITB 
depuis 2015. Dans ce cadre,  
sont menées 5 expérimentations 
« systèmes de grandes cultures » 
comparant un système innovant 
avec un témoin, dans des dispositifs 
randomisés. L’évolution des indica-
teurs physiques, chimiques et biolo-
giques des sols est suivie dans 
chacun des systèmes et confrontée 
à un diagnostic complet à la mise 
en place des sites. 

notamment entre experts et déci-
deurs, afin d’éclairer les politiques 
publiques et répondre aux besoins 
des acteurs concernés par la gestion 
des sols.

Lancé en décembre 2016 dans le 
cadre du plan Agriculture-Innovation 
2025, le réseau est porté par 11 
organisations représentant des 
acteurs nationaux essentiels de la 
RDI sur les sols. Le RNEST est 
animé par l’Acta et co-présidé par 
les ministères en charge de l'agricul-
ture, de l'écologie, et de l'enseigne-

Le dispositif contribue à éclairer les 
effets des systèmes de culture sur 
la santé des sols.

Depuis 2008, l’ITAB anime et fédère 
au sein du réseau RotAB, des expé-
rimentations « systèmes de longue 
durée sur les grandes cultures bio », 
dans 12 centres d’expérimentation 
pilotés par divers partenaires 
(Chambres d’agriculture, ARVALIS, 
GAB, INRAE...). Le réseau a permis 
de mieux connaitre les effets des 
rotations, d’optimiser la conception 
des systèmes selon les contraintes 
locales et les axes de multi-perfor-
mance prioritaires. 
En particulier, la gestion des adven-
tices et de la qualité des sols a pu 
être retravaillée. Le réseau est aussi 
un laboratoire pour la co-conception 
des systèmes et leur valorisation.

ment supérieur et de la recherche. 
L’Acta représente également dans 
RNEST les Instituts techniques agri-
coles.

Le réseau s’appuie enfin sur un 
comité de 32 experts aux profils 
variés et complémentaires (disci-
pline, secteur d’activité) permettant 
un regard croisé sur les grands 
enjeux « sols ».   

Parce qu’il facilite les échanges, 
la coordination et le consensus, 
le RNEST est notamment un outil 
de choix pour renforcer l’intégration 
de la communauté française dans 
les  dynamiques européennes 
récentes sur les sols agricoles et 
non agricoles (proposition législative, 
programmes de recherche dédiés).

Les bases de données issues de 
ces expérimentations constituent 
des ressources précieuses, mobi-
l isables  pour  répondre à  de 
nombreuses interrogations et 
inspirer de nouveaux systèmes de 
culture en faveur de la santé des 
sols.

Un dispositif multi-acteurs pour renforcer 
la coordination et la visibilité des 
initiatives scientifiques et techniques 
dédiées aux sols

Évaluer et améliorer les effets des 
systèmes de culture sur les sols grâce 
à des dispositifs de longue durée qui 
favorisent la multi-performance

https://www.acta.asso.fr/realisations/reseau-national-multi-acteurs-au-service-de-la-preservation-de-nos-sols

https://syppre.fr

https://www.itab.asso.fr/activites/reaseaurotab.php
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Dispositif expérimental Syppre Champagne
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Dans un objectif de gestion durable 
et  dans un cl imat changeant,  
la protection des sols, socle de 
nombreux écosystèmes est essen-
tielle.

Ce compartiment vital abrite une 
biodiversité très riche, permet de 
stocker du carbone sur le long terme 
et constitue le support de la produc-
tion végétale des systèmes agricoles 
et forestiers. Privilégier les prairies 
dans la conduite des troupeaux 
d’herbivores et encourager les 
systèmes de production associant 
cultures et élevage permet en parti-
culier de favoriser le recyclage du 

Les sols et le changement climatique, vers une plus grande 
résilience des agrosystèmes

93% de ces surfaces
artificialisées le sont au détriment  
de terres agricoles ou toujours  
en herbe, depuis 2000.

41% de la surface agricole 
française est en prairie, et leur 
surface régresse dans certaines 
régions malgré l’intérêt des fermes 
herbagères, du pâturage, et des atouts 
économiques et environnementaux.

Près de 2 095 000 ha 
artificialisés en France 
métropolitaine entre 
1982 et 2020. 

Les surfaces forestières 
continuent d’augmenter depuis  
le XIXème siècle avec plus de  

85 000 ha/an. Elles couvrent désormais  
31 % du territoire avec 17,3 millions d’ha.

CAP’2ER, outil développé par l’Idele 
- Institut de l’Élevage, a permis de 
réaliser 30 000 diagnostics permet-
tant de cibler les actions pour 
réduire les émissions de gaz à effet 
de serre et de favoriser le stockage 
du carbone dans les sols des 
élevages d’herbivores. 
Le volet agronomique s’est enrichi 
du bilan humique (modèle AMG) 
pour tenir compte de l’effet des 
pratiques de gestion des cultures. 
En 2022, Idele - Institut de l’Élevage 
et INRAE ont développé une applica-
tion en ligne, autonome et gratuite, 
CarSolEl, pour simuler l’effet des 
pratiques de gestion des prairies 
comme l’intensité de pâturage,  
de récolte, fertilisation, la durée 
d’implantation sur la séquestra-
tion de carbone (Chambaut et al, 
2022 EGF). 
Afin de mieux connaitre l’impact de 
l’élevage sur le sol, un observatoire 
des sols d’élevage bien gérés a été 
mis en place en 2021 (OCBO).

http://appsonline.idele.fr/Carsolel/

https://idele.fr/detail-article/observatoire-du-carbone-organique-des-sols-en-elevage-bovin-et-ovin-ocbo

https://idele.fr/detail-article/cap2err

Les prélèvements en 
ferme sont réalisables 
avec du matériel 
facilement accessible aux 
conseillers et agriculteurs : 
bèche, petits matériels 
pour excaver, poche pour 
mesurer le volume d’eau 
dans le trou, mètre ruban 
et niveau, balance de 
précision.

Les taux de matière organique 
seront suivis dans 80 parcelles et 
leur évolution sur plusieurs années 
pourra être mise en relation avec les 
pratiques d’élevage. Ce dispositif, 
soutenu par le CNIEL et INTERBEV, 
bénéficie d’un partenariat public 
(INRAE), de développement (Farm@
xp, Chambres d’agriculture, CIIRPO, 
Poisy) et économique (CAVEB). 
L’impact des conduites actuelles sur 
les sols est en relation avec les 
milieux. L’effet de techniques émer-
gentes comme l’utilisation de litières 
ligneuses, de digestat de méthanisa-
tion, de pâturage tournant dyna-
mique est étudié. Le réseau Idele 
s’est élargi aux fermes du massif 
alpin (projet Decarbon’Alp, SUACI) 
et à une cinquantaine d’élevages 
pilotes (Greensheep, ClieNFarms et 
LIFE CarbonFarming), permettant de 
diversifier les contextes d’ici 2024.

Matières organiques des sols et gestion des prairies 

carbone organique dans les sols et 
de réduire les émissions de gaz à 
effet de serre (GES). 

Les Instituts techniques agricoles, 
avec leurs partenaires, développent 
des outils d’aide à la décision (OAD) 
afin d’accompagner agriculteurs, 
éleveurs et forestiers dans leurs 
travaux quotidiens.
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https://inventaire-forestier.ign.fr/IMG/pdf/memento_2023.pdf
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En forêt
Les engins sont tenus de circuler sur les cloisonne-
ments : l’enjeu réside sur le maintien de leur praticabilité 
pour limiter les surfaces circulées. 
Le projet VSOILForOAD (ADEME, pilote ONF, parte-
naires CNPF-IDF, FCBA et INRAE) vise à modéliser le 
bilan hydrique des sols tassés dans ces cloisonnements 
et à prédire le risque de formation d’ornières en fonction 
de la météo. Il s’adresse aux exploitants et gestion-
naires. Il permet la gestion des chantiers, l’estimation 
des jours praticables par an et de faire le lien avec les 
scénarios d’évolution climatique.

En systèmes grandes cultures  
avec betteraves 
L’évolution du poids des équipements de récolte conju-
guée avec l’allongement des durées de campagnes 
sucrières exposent à des arrachages en conditions 
humides en fin d’automne et un risque de tassement 
irréversible en profondeur (> 40 cm). 
Le projet PREVIBEST (FranceAgriMer 2019, piloté par 
l’ITB, partenaires Tereos, AgroTransfert) vise à anticiper 
et éviter cette prise de risque, en fonction des besoins 
des différents acteurs. Il complète l’outil J-DISTAS 
(CasDAR 2018 piloté par ARVALIS, partenaires ITB, 
AgroTransfert, INRAE, UniLaSalle, chambres d’agricultu-
re de l’Aisne et de l’Oise) qui évalue les jours disponibles 
pour les interventions culturales.

Utilisation de plantes de services et paillage en vigne, 
comme leviers agroécologiques

https://www.itbfr.org/collaborations/previbest/
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Aide à la décision face au risque 
de tassement en systèmes 
agricoles et forestiers

Un des risques majeurs qui pèse  
sur le sol est celui du tassement par  
la circulation des engins. 

Diagnostiquer la fertilité physique, 
chimique et biologique des sols 
Les Instituts techniques agricoles 
travaillent à la construction d’indica-
teurs et de référentiels à différentes 
échelles territoriales permettant de 
mieux appréhender la qualité des 
sols qu’ils traduisent sous forme de 
guide, à l’image du « Guide pour 
mesurer la qualité biologique des 
sols à destination de la filière des 
plants de pommes de terre » publié 
récemment par l’Inov3PT ou d’outils 
de diagnostic comme ceux dévelop-
pés par l’IT2 en zone tropicale 
présenté ci-après.
Un outil de diagnostic de fertilité des 
sols agricoles de Guadeloupe, ainsi 
que des outils d’aide à la décision 
(OAD) de création de stratégies de 

fertilisation organique des cultures 
ont été développés dans le cadre du 
projet SOLORGA (FEADER 2020 – 
2022) porté par l’IT2 et réalisé en 
collaboration avec le Cirad, CTCS, 
SICA LES ALIZES et ASSOFWI. 
Ces outils permettent l’évaluation de 
la fertilité physique, chimique et 
biologique des sols et l’acquisition 
de connaissances locales sur le fonc-
tionnement des sols et le comporte-
ment des matières organiques. 
Des formations ont été réalisées 
auprès des conseillers et techniciens 
agricoles des organisations de 
producteurs, de la chambre d’agri-
culture et du lycée agricole de la 
Guadeloupe. Ils peuvent désormais 

réaliser des diagnostics chez les 
agriculteurs et établir, en collabora-
tion avec ces derniers, des itinéraires 
techniques adaptés aux sols de l’ex-
ploitation, avec des matières orga-
niques optimales pour leur système 
de culture. 
L’appropriation de ces outils par les 
acteurs du monde agricole favorise 
l’autonomie des agriculteurs dans la 
gestion de leur fertilisation, et permet 
une prise en compte de la qualité 
des sols dans leurs stratégies.
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https://www.itbfr.org/collaborations/previbest/


Utilisation de plantes de services et paillage en vigne, 
comme leviers agroécologiques

 
  
  

En bref, les thématiques 
qui nous mobilisent…

Maitriser les maladies telluriques et préserver  
la biodiversité des sols
Les sols agricoles sont soumis à des pratiques intensives – forte consommation de produits 
phytosanitaires, mécanisation importante, faibles restitutions organiques – affectant leur intégrité 
physique via des processus d’érosion, de tassements importants et de perte de matière organique. 

En parallèle, diverses études identifient une baisse globale de l’abondance et de la diversité des 
organismes vivants dans les sols viticoles et maraîchers. De récents projets conduits par l’IFV et 
le CTIFL analysent l’impact des pratiques sur la qualité biologique des sols (e.g. Clef de sol, 
DOMINO, Gascogn’Innov, SolAR, PITIVIH, SOLIVITI). Ils mettent en évidence que la couverture 
du sol (couverts végétaux ou paillage) améliore la vie du sol, de même que les apports orga-
niques, le travail simplifié du sol et la restitution des bois de taille. 

L’intensification des pratiques agricoles et la baisse de la biodiversité des sols fragilisent  
les cultures vis-à-vis des maladies et ravageurs telluriques. Les conséquences s’échelonnent  
du déclassement commercial des produits à la destruction de parcelles. Ensemble, les Instituts 
techniques agricoles œuvrent au déploiement du biocontrôle pour limiter l’usage des produits  
de synthèse. En plus, l’emploi de leviers agroécologiques est étudié. L’utilisation de plantes  
de services, de biostimulants, l’apport de matières organiques suppressives ou encore la restau- 
ration de la fertilité du sol sont au cœur de projets prometteurs (e.g., REPULSE, RECCABLE, 
SYNERGIES, FILFRUIT).

 Atténuation et adaptation au  
 changement climatique

 Développement  de pratiques agricoles  
 respectueuses des sols

 Développement d’outils d’aide à  
 la décision intégrant les sols pour aider  
 à la gestion des systèmes de culture  
 et des exploitations

 Prise en compte des sols dans  
 une approche “One Health”, faisant  
 le lien entre santé des sols et santé  
 des plantes

  Construction de référentiels  
 et d’indicateurs de qualité des sols  
 adaptés au terrain

 Gestion de la fertilité des sols 

 Coordination et animation d’initiatives  
 scientifiques et techniques sur les sols  
 et l’éclairage des pouvoirs publics  
 sur la question des sols agricoles  
 et sylvicoles

Pour améliorer la prise en compte des sols et leur bonne 
gestion, les Instituts techniques agricoles proposent des 
formations variées. Ces formations sont destinées à un large 
public : des agriculteurs/éleveurs aux enseignants, en passant 
par des techniciens du développement, des organismes 
économiques et de l’agrofourniture, les agents techniques des 
collectivités et paysagistes et les ingénieurs des instituts. 

Elles couvrent des thématiques diverses et se déroulent dans 
des contextes variés (grandes cultures, élevage, cultures 
spécialisées : vigne, forêts, espaces verts…) : 

Les formations « sols » des 
Instituts techniques agricoles

• Agronomie

• Biodiversité et qualité 
biologique

• Connaissances des sols : 
données et OAD

• Connaissances et gestion 
des sols

• Fertilisation 

• Fertilité et qualité des sols

• Fertilité physique des sols 
et gestion des tassements

• Label Bas-Carbone 

• Méthanisation 

• Sols et implantation  
des cultures 
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https://www.acta.asso.fr/Note_travauxITA-Sols_sept2023.pdf
https://www.acta.asso.fr/formations/les-formations-

sols-des-instituts-techniques-agricoles/
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 https://www.acta.asso.fr/wp-content/uploads/2023/10/Note_travauxITA-Sols_sept2023_vf-A3.pdf
https://www.acta.asso.fr/wp-content/uploads/2023/10/Note_travauxITA-Sols_sept2023_vf-A3.pdf
https://www.acta.asso.fr/wp-content/uploads/2023/10/Note_travauxITA-Sols_sept2023_vf-A3.pdf
https://www.acta.asso.fr/formations/les-formations-sols-des-instituts-techniques-agricoles/


Ont contribué à la rédaction de cette synthèse : Pascale Métais (ARVALIS), Charlotte Berthelot (CTIFL),  
Jean-Yves Cahurel, Laure Gontier, Marion Ivaldi (IFV), Hélène Chambaut, Philippe Tresch, Denis Faradji (Idele - Institut 
de l ’É levage) ,  Thomas Feiss,  Jul ien F iquepron ( IDF) ,  Agata Rzekec ( IFCE),  Eva Lacarce ( ITAB),  
Rémy Duval, Hélène Dorchies (ITB), Chloé Quimeby, Enola Rhault, Marie-Laure Lastel (IT2), Violaine Lejeune,  
Flavien Poinçot, Laure Soucémarianadin (Acta)  sous l’égide de Mathilde Heurtaux et Marie Sela-Paternelle (Acta).

+ 33 (0)1 81 72 17 00
communication@acta-asso.fr

www.acta-asso.fr
149 rue de Bercy 
75595 Paris cedex 12
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ACTA / ITA
Les référents des Instituts techniques 
agricoles sur les sols

Domaine principal d’expertise Mail

ACTA Mathilde Heurtaux Responsable du pôle Sols et fertilité mathilde.heurtaux@acta.asso.fr 

Flavien Poinçot Ingénieur – Réseaux et Expertises sur les sols flavien.poincot@acta.asso.fr 

Laure 
Soucémarianadin Chargée de mission inter-instituts agropédologie laure.soucemarianadin@acta.asso.fr

ARMEFLHOR Gaëlle Tisserand Responsable du pôle Agriculture Biologique gaelle.tisserand@armeflhor.fr 

ARVALIS Pascale Métais Ingénieure agronomie spécialisée sur la fertilité physique du sol p.metais@arvalis.fr 

ASTREDHOR Jean-Christophe 
Legendre  Ingénieur conseil développement pépinière    jean-christophe.legendre@astredhor.fr

CEVA Aurélie Rousset Cheffe de projets R&D – valorisation des algues aurelie.rousset@ceva.fr 

CNPF-IDF Julien Fiquepron Ingénieur – Forêt et eau, sols et renouvellement des peuplements Julien.fiquepron@cnpf.fr

Thomas Brusten Ingénieur -  Stations, habitats et biodiversité  thomas.brusten@cnpf.fr

CTIFL Charlotte Berthelot Responsable Unité DSPL Durabilité des systèmes de productions 
légumières Ecologiste microbienne des sols et responsable du laboratoire charlotte.berthelot@ctifl.fr 

IDELE - 
Institut de 
l’Élevage

Hélène Chambaut Ingénieure agronome, influence de l'élevage sur l'évolution  
du carbone des sols Helene.Chambaut@idele.fr 

IFIP Pascal Levasseur Expert dans la gestion des effluents et la méthanisation pascal.levasseur@ifip.asso.fr 

IFCE Agata Rzekec Ingénieure de Développement - environnement et développement durable 
de la filière équine agata.rzekec@ifce.fr

IFPC Marie-Cécile 
Vergneaud Cheffe de projet R&D – conduite et alimentation marie-cecile.vergneaud@ifpc.eu 

IFV Jean-Yves Cahurel Responsable Enjeu transversal Sol jean-yves.cahurel@vignevin.com 

Laure Gontier Ingénieure agronomie viticole – responsable Enjeu Transversal Sol laure.gontier@vignevin.com 

Marie Bonnisseau Ingénieure agronome marie.bonnisseau@vignevin.com

Inov3PT Camille Puech Ingénieure de recherche camille.puech@inov3pt.fr 

IT2 Chloé Quimeby Chargée d’études en fertilité des sols et fertilisation c.quimeby@it2.fr

ITAB Enguerrand Burel Chargé de mission Grandes cultures et fertilisation enguerrand.burel@itab.asso.fr 

Êva Lacarce Chargée de développement – Agronomie et durabilité eva.lacarce@itab.asso.fr

ITB Paul Tauvel Responsable agronomie p.tauvel@itbfr.org 

Iteipmai Benjamin Lemaire Responsable du pôle Agronomie benjamin.lemaire@iteipmai.fr

Rémy Duval Adoint à la direction scientifique et technique r.duval@itbfr.org

ITSAP - 
Institut de 
l’abeille

Axel Decourtye Directeur général axel.decourtye@itsap.asso.fr

Terres Inovia Anne-Sophie Perrin Chargée d’études « Sols & Environnement » as.perrin@terresinovia.fr 

En savoir plus sur les sols et leur gestion 
avec 3 sites coanimés par l’Acta

Le site du RMT Sols et 
Territoires, pour retrouver les 
productions du réseau, ses 
orientations stratégiques et 
les projets qui le mobilise.

Le site du RNEST pour des ressources, 
appels à projets et actualités concer-
nant les sols (évènements, politiques 
publiques, programmes de recherche), 
ainsi que les productions du réseau.

Le site du RMT BOUCLAGE 
pour retrouver les actualités 
du réseau et les résultats 
issus de ses travaux et des 
projets qu’il labellise.

mailto:communication%40acta-asso.fr%20?subject=
mailto:mathilde.heurtaux%40acta.asso.fr%20?subject=
https://sols-et-territoires.org/
https://rnest.fr/
http://www.rmt-fertilisationetenvironnement.org/moodle/

